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LE MILITON

PRIMES EXCEPTIONNELLES
Aulsx a lia) ili--Les iersEoias qui r tue-ut un ain

dl'avansce oîît droit à QITATtE GRANDS lt
C (lde iiieioiie, eliîiu etI pineo o îiîitiuu szeul -i

\<~~rCIANSONS NOTEWS. ou à31cINOLO-
SU ES Les pî-rscon.es qui pa:ienut six mis d'avanîce
euit dîoait à ])1JiX GhA IOItCEA IUN de luui-
que. c-hant et puianîo ou îîiaîto seul. isu à IIIX. CIIAN-

b 0NS oitI ESou ONOLOGUleS. Ou pieut
choisir ses pîrimîes p:ihi lcs -' cruuids ntorceiux II ou
les - ltnosuiOs' t îoilgî iîîdifféreîît-
iîîeît: danrs cc cius, uni grand miorceatu vaîut trois

chanson,-, notées.
4uurix -tu-.N. le-cIe-trs qi i iii ucutîcî le jour-

nal -lit niio peuiventii aussi (Itocer l ces pbri-
rites en d(.ttîehaîîtt le ltx it, q-ustu <ii -se
trouve sur l:î dleriiièr linge du jourîurial. Il sutif. do
nous le retuorîter. liucoliî-i'aiutié de- )OUI, l oo ino

chaiunsonî do l('c., îl pou -itr uit mîorceau c 2e., <le
25e. Pour lui îtrei e:e

Sants noire, îax, loits ces iîîreutit:xseene
Eitivitit le iurix miarquté.

NOTA.-1îritre île désigner les iîbore-:îux 11-r ordre
de numuéros, tel qu'insérés ci-desestis.

GRAIUDS M~ORCEAUX
1 F d S t'uéL'<SiiUt.C'ESTL'SIiACR(n-

V~ Laigite-VivgLA FLANCF I (avec chSeur i1
Zéldtiiiît Ze édition. 2l

3 (h. Goublier-Li- Ci.xno ne uvsxrmiie
-1 J. I.îissenet-Lr SOUHîAIT. mé(lodie. 23eC

5 G.-SuqusJ 3t'r:nîuE. i-iuts 1 ehaînson-

6 Ch. I.e- cq- ts JOi.iE, t'EL- i'o1.1. (La fille de

o L êo n ce (ir:s -- L'A v),xi.. ro i a n ce 23e
3 L. (iolibuicrts -- NI'Ai>iFz-vius'i Valse élégante

potur pilano. .30c
9 J. Closeet--Ls% CANAîirS.iz, chuneon îeiar.5

1( ilo.1î lse uîxichssoru 25c

12 Zit irer-LA Fl.EtUh DUe BAL. polka t-our piano. 25c

CHANSONYS NOTÉES

AIRS D'OPE1IAS
3(1 La Fille dlu Tinibotir-.%I.aior-Le f'ruit défendtu.
102 Cariuneii-.:*iiiiuîiir est enfant ile B3olîéiite.
1<-S Le Jlour ùt lit Nuit-Ce (litî'on apel iuie:.
30-t Le Cceîîtr et laî il:.tin-Ciîiisou'r dlu casqute.
103 Le Grand 31î.gRol-Cliansen dtii IirilZirilii.
30e) Les Cloches dle Cornes-lIte-La légerid leIs cloclhes.
107 Les 2î Jours de Clairettc-Atteuti ion ! iîîa pietit'

cocotte.
103 Gilletie de t\narhoitne--Souvenirs dIci jeunes ans.
1091 Li belle Ilélène-Un utiri sage.

110i Les Cloches (le Conuil-Ctneîdu Cidre.
111 :0 11e Nioct-tbtet Cttdet.
112 Le Petit Duc--LA«ge dle l'aiour.
113 Gilîcite do Naîlstronne-Lo P<aradis de la Franice.
114 Li Princesseides Cunris-SNlton iett tritn chéri.
1!5 Les Cloches de Corneville-R'Igurdcz lýar ci,r'g.ardez

116 lesc iousquetaires do la Rteine--Ahi I Messieurs.
117 L-a Cigtloet la Fourini-lletit Noëîl.
118 La la., otte-Cesisvoyés <lu Paradis.
119 Fleur de thé-Buvons encore.
120 Si j'étais roi-Si vous croyez avoir rêvé-
J21 Les dragons lt ilti; -% tarie pias. Ruse.
12 Le songt d'une nuit d'éte-13n songe ihasl
123 ltigoleuto--?euiiue %-a rie, fol qui s'y fie.
124 Carnim-n-Clitîisoui du toréador.

126 -lcuir doThéê-Jc uis né dIsts l-lapnion.
127g La titubîait îl'arg * t-Cotilblels de la timbale .
12S La Fille dtî T.iiiibnir-'la-jor-Petit Françatis.
129 Lat 1(lascotte--Coulilcts de présagces.

13s0 la Faivonite--Itoinanco extraite du duo.
1.31 Guillntiino Te1l-ýiois immuîobile.
132 La 1'éricholce-On sait alisier quand on est espa-

gnol.
CHANSONN=TES, ETC.

201 Fais-moi lat Charté--Grand succes parisien.
2M2 C a m'a fait bien XIlaisir-Cliançonnette.
20M lu Père LitVictoirt-Chansoli-marcae.
204 L-u e Etage-Chaitson.

205 Les Métiers de P'îris-Scie d'atelier.
kQ6 Il Plleut (les Carc.sses-CbaasQon-Valse.

20ý7 Elle a 100 tins la Mrelae-Casn
208 V ersez du Pliccolo-Chansun à boire.
21;9 C'est Fe'trdintuîd-Clhansoninette.
210 Le conducteur d'oitioibuF-Cliitnscnnotte.
211 Il est pernius d'f-tre sensiblc-CltaLnsonnette.
212 Avec mu~e1:lsçieuilitaire.
213 Ali 1 Jo>el>l-Btengtne.
204 TJrou lia laCtusncomique.
215 Art -e-l-latoneît t
916 Moustnclics-îîol kat-Cliansion-p)oika.
217 Les fondts d'ogse-éaaocomique.
2lS àte ii'sens tout usaI-Grivoiserie.
219. Trois îour uit sou-ttuetto.
22(1 MINa grosse Julie--Cliiinsontiette.
221 Sa fîiitille-Oraind succès d'Yvette Guilbert.
222 Lat fête (les ri-Cîîsniîrl
223 La iî~r aaiiieCiitpatriotique.
224 Etitslafoi cl'Illa1)t iste--Can s'nette comique.
225 Ell's ctt fficeiit. îîour ioi-Chtison populaire.-
296 Otisqucest Sit- zir-u îieiemilitaire.
'177 Fuyez liz baisers des d'einoiselles--ltoioance.

2128 L'llitouiueulr et l':irgcnit--Chansoi.
229 1Ise îîrouiè%ne.-Chatnsonnette.
231) L'oitvrier de itoti e pays-Ctaisoti.
:1il Lut fê-te dlu S t-Cucu fa-Clians onnuette comique.
23 2 Qtteît ibenscz-vitu. ?-Chaniisonnîette.
233 lie pollka (tee bâtoîîs d'chaiçus->u'lto fantaisisate.
2M4 Le. saisstc-hî înteîirle

2135 Mtent I liei Itien !-11laliverne inilitutire.
2-6 A dtraite aui foiîd-Cluansonitette.
237 EII's seont tii <ur !-Chaus.uniette.

28Ca1 vu tut pw l~it pel' en 1îctrîerý-Chans'n comique
29La ntoce à Bidard-Clanson comique.

u4 Aubile à la lutie-Cli:însen comtique.
41 V erse Faîtclite-Cîîaîsoîtnette.

242 Ell' iiia fait dloil 'iîanson de Vérande.
2)13 Sl;irclue des 13 jîburs-Clanzon-uiarlie.

24 6 Ah I 1î1111î01n, si tii Qnv.tie-Cli.in.sonnette.
247 C't X'cellt!nt-Cli.ansonncttc.
21S lPif, paf. iuîtf-.Scie universelle.
219 licsîe-z-y, !-Cha:nsonnette.

20La Goinîois-Cli:îîsonîîette.
251 rieries--Chainson.

53L'enfiîtt et le iioliclinelle-Roinance.
24Nos &jiîîoureiîses-Clîaneou.

255 litre rose dans wis etiexMldevle
2156 C'cst tout c'litre j'i'îeux f.tiri heuir vous 1 Cltiant'ntte.

257r La trace (les iiez-Chlitolttu.
2515 ].î îuîîr-hto des coîi iis-v.vsgeurs,.

21>9) i"les «iiecis-Clianson cuomiuue.
:.'o Ainusi soit-il Buliffil Bill1
261 L'n !uiîî -Chaiîsn umilitaire.
242 Le vieux îidiaint-Cliinsonîîe-tte.

264*3 Flanelle et. eotoiî-Cu:iioniette.
264 (lit I la ! oht I la lit h-J>arodio do Oh h la la I
265 Les; pieds d'îi: isou r--Ch an sonnette.

-6 i tii t'en.i vas-Chanson.
267*b La femmîîe est un trés-or-Scène cinique.

2- 8 Ah 1 c.'t'affitire-Cli.aîîsonnette comique.
269 Jte V*rni zttoîtter sur les cî'iux d'huis--Paysan-

iîcrie.
In0 pin lîia l Jea-iiîîetto-Cla-itisonnette.

27; Il aurait dû m'orévenir--Cliaasonnetteý.
972 V'illa r'fîîsd soit raîlte~actt comique.
27 3 Angèole! scie.
27.1 IA: isîîugtiet--Dtto.

275Virge--Cli.auîsou tl'Yvette Gulbert-
276 La icrrc--Ch.înEuon.

ýJONOL0GUES
301 Un vovuigo aux bords dut Pd.

:82 !silý do iuit d1e la Tilt St-Jileuiuts.
3<L3 Les voyages dl'une pîuce.
3114 Lecs vraiis ewu.

35 lenragzé!

3071 oh! lu vert!
30S8 Le Croque-MNort.
3<19 L-t grainde Sarahi.

3110 La vache et la grenouille.
311 Iteruria!
312 Emiployé de ministère.

Les chianseons notées et. les monologues m w-ctrit
10e sépiarémnent, ou 3 p>our 25c, 15 pour $1O.0

Actressez: LE MIRLITON,

13oit02169, Mentr6al.
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-Un livre jaunie! Lec M inistre 'iit distri-
buer aux députés lun livre jaune ! Pour qui
donc prend-il vos épouses ?

LE MfIRLITON
J OU RNAÀL A RTIS TI QU E, L1U'REIAIBREETA AM 1US A NT

Paraissaikt tous les quinze joun.

AB ONNBEEN T
Ci]nIada et Etats -Uis i S,1ail, $1.; 6 îni Oc 0
Ville (le Mrontréal, 1 an, $1.30; 6 mois 65c

Strictement payable d'avance

Chaque demande le numniéro-spécimenci
devra être accomnpagnée (le 03c-

Pour discontinuer de recevoir ce journal
1 faudra avoir payé touts ses arrèragcs.

Toute demanîde (le chiangemient d'adt(resse
devra étre aeonpngnéiCo de l'ancienne
adresse.

Nous acceptons les timbres canadiens et
amléricains.

Adressez toute cornmuni cati on
LE MIRLITON, Bott.e 2U9, M-Noutréalt. Qui.

COLLABIORATION
Touts les écrivains canadiens sont invi-

tés à. collaborer ait MIRLITON. Le genre
fantaisiste seul est admis. Les articlesine
devfront pas dépasser deux cenits mots. Les
grivoiseries seront jetées au panlier. Les
manuscrite publiés ou non ne seront pas
rendus.

Mille Emma Saint=CIair

Vile Montréalaise niée il y l quelques
printemps seulemient. Dut chic, de l'en-
train, des grc cptivante.s et, Ce qi
nie gâte rien, surtout. quand il s'agit
d'une11 divet te, unle jolie voix qul'elle
sai t b)ienl condulire.

Lvs haituê d l'Edvn 'Musée ont ou
sou yen t. le pIlaisi r de l' applaudir.

S'est pli-od iguée danis maints conicerts
aiu bénéfice dle confrères .à la salle
Saint-Joseph, par- exemple, polir les
b)eaux yeux dle Léonce etu de Bleau.

Soit excellen 1, cSeîu- et poilt.-ètî-e aussi
sa pa;ssioni pour F'art. nie lui permettenit.
gui-e (le refuser une invitation âclhan-
tei- pour tin Il 1)aar " on quelque autre
oeuvre de Charité.

A fait la pluie et le beau temps au
Pal1ace Tli eatre, dle Mon trléali ; a Voyagé
avec des troupes d'amateurs et, toujiours

-Que pensez-vous (le l'adoption
de la chemise de flanelle pbour l'ar-
miée ?

-C.f nie fait suer!

LE MIRLITON si

ACTUALITÉS
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ST.EEPLE-CH-ASLE

et partouit, le publie a su apprécier soni
talent e't sa beauté.

Pendant la sasnprorhaine nous
aurons probablvim fl t l'occasion (bv l' 'n-
tenldre ait Parc ýsolimi.r. IEn tout cas,
le public, dans Ftl'et duquel(l vcline
nr'fl t ( lino ri.:iiiulil q1f i)oii il r .;IUt-

ra la suivre et luii porte'

voir, L''o sc PR ?J
TIONNELLES, PAGE 34.

** '* Enr anus:iet
-. Mon cher, vous avez un1ma1 ais t

et une mine déplorable.... Vous feriez bi
de -voir mon Médecin. C'est lui qui m~
sauivé l'été dlernier.

-De quelle maladie?
- Vous savez bien .... lorsquej'ai faillil

noye'r àL 13>uc.hrvii!e ... C'est lui qui nl
salivé. la nage.

r I"'* brvs Le Goldat ritoul se Promenait ImI
sesbraos. tuellement aux Tuileries avec une nour:

ce (le soni choix. Hier soni caporal le r.:
STRIAPONTIN. conjtre, enl panlier ÎI deux anses, donn,.%at

bras à la nourrice d'un cc'tê et de l'autre
une énorme cuisinière.

IM$ECE- p_ 'et- que c'est ? fait le caporal.
-le vas vous- dire, répond Pitou ; j'i

élargi le cercle de mes connaissances.

& I v
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DANS LES COULISSES

"I i~

-Alors, dans ce ballet, tu joues la source. Es-tu assez pure?
-En tout cas ; c'est pas toi qui nie troubleras.

NABUCHODONOSOR
oU

LES DMBUTS DE LAGARIGUE
MONOLOGUE

dc GERNY et RENÉ ESSE

Lagarigue à Toulouse était simple choriste,
Et caressait l'espoir de devenir ariste,
Depuis vingt ans n'avait qu'un but : pouvoir un jour
Jouer seul sur la scène un grand rôle à son tour.

Pour aller répéter, un matin il se lève
Il court à son théâtre en caressant son rêve,
Et, montant l'escalier, il appriend du ténor
Qu'on jouera dans un mois " Nabuchodonosor ".

Auprès du directcur, vite, notre homme insiste:
Serai-je, lui dit-il, toujours simple choriste?
Voici l'occasion de prendre mon essor...
Que vais-je jouer dans " Nabw':hodonosor"?

Le directeur lui dit: Réjouis-toi d'avance;
Tu vas remplir un rôle et de haute importance;
Ton costume est superbe et tout chamarré d'or:
Car tu joueras le roi " Nabuchodonosor ".
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NOUVELLE INVENTION

Canapé àX ressort.. breveté, pour rapprocher lesamoureux que La tiid(it6 empêche
dcse dé.clarer.

-Ah illervi ! Mais mon1 rl est-ilI bien di flici le ?
-El i qule non1 pas, mlon bon 1 Il e's. Couvi. et, facile
Tui diraiss njliet i î voix de .steîîtoî'
1Je suis., jl- suis le roi 'Nlnlonoo.

Alor-s, lui mtois du rau1.1 Sv creusan t, 1ùî cervelle,
Le soirî, dans chaque 1-11o et. da ns îlaneruelle,
Il allait rêpelai lunel( Voix de Stentor.
" Je susl si le roi " Nabuchodonosor."

Notre hommew travaillait le jouîr dans la chaussure,
EL p)our ilieî sitiifl sa mémir le peul sure,
Eni tapai it, laseele il ré~pé'ta it envoi.r

Je suis, je suis le roi Il Na I <nuIlo md onlosor.-

caîi mbe1 -litii1.3rQ la nuit* Sa femmefl
àu lzlissait. un prps1ild Ilanînte

-Assez ! rèlpondfa t-il d'une voix de stentor
Je suis, je Suis le roi"Na13ilodosr

En11111 le mois se j< .1s tle g i-alf îî Jour ai-rive
Lagrigu-Ie se <lit :C'est lheuire d(w-izivv,
Et, moulatai à sa loge, il etî'a ,encor

-Je suis. je suis le roi ' an- dîoo.

Binttla sZalle est. conbl hiet la salle ent immense...
Avec e'eleîî le spectarle commence...
IDans un costumnven cuoie et, ltiut, cliamau-i d'or
On voi t enitrecr le î-oi Nluciuoisc'

Et,1 tout i timide, le roi, pelrdanit la tête,
S'écrie- le suis le roi, a-uh.. Nacobu ... ,
je sus,.suis le roi Naclîubo.., Nabocu ...
Je Suis... je stis... Je suis le roi des f... .ici ihu's hc. tes!



LE 'MIRLITON

NOUVELLE INVEN-\TIO.iN
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LMeuble inidis;,eusable pour' mglesnatrimuoniales et demandowes en iiagYe.

P'ATRIO]M TENA( E
DuPetit Mw'rseillais

On sait que(lle force vivace tient le.; Ca-
nadiens rivés aux sentiments dle reizî'ets
pour la France, leur ancienne p)atrie. 'Les
Ajn-lais ont beau faire, ils nie peu.vent ga,-
gner 'es eSurs et, si au Canladat on sici
ne (levant le l'ait accompli, on reste fixé ài
ses premiers att hcilnts.

Mà%gr Frabre, .1évèque de loiitrt'a.l qui
vient cie mourir, avait coniservé intacte
cette atffection inidéviable et il ne mnaniquai t
aucune occasion de la, mnanif'ester. On1 cite,
Lce suijet., un mot cie luii qui peiittot.t
entier c:e senit-iment.:

t'n jouir la table clu gouverneur dui Po-
mimon il (lit au cour'ant de la, conuversa-
tion :-aFac.notre mère!

-La France, votre mère ! interrompit
le gouivernieur. *Mais alcors qu'e.st pouri
vous lnltre?

-Ž~)te bll-îà',erépliqua saiîs sourcil-
Ici- l'éminent prélat.

CHIOISIlIESDE I,'ORT1LIOGiRAPI>W
Voici quelques- unes cie ces bizarreries

qui cauwcut, tant d'emibarras aux étrangers
qui veillent se fmlaieavcla !anil'rie
fr'ançaise: I

Les poules (lit couvent couvent.
Mes fils ont cassé mles fils.
I est lel't.
Cet hiommne est fier, petut-on s'y lier?
Nous éditions dle belles éditions.
Nous relations ces relations it~esu

tes.
NOUS accepltions cs dliverses acceptionIs.

N\'tui.s inspections les inspectionls elles-
mêmens.

_Nibus exceptions ces exceptions.
je Suis content qu'ils content cette his-

ilf convient, qu'ils convient leurs amis.
Ils ont un caractère violent . ils violent

l0urs3 prOmlesses.
ils expédient leurs lettres ; c'est un bont

expédient.
Nos intentions sont que nous intentions

'e procès.
Ils négligent leurs devoirs; je suis moins

Il-, résident àL P>aris chez le résident d'u1-
ne clneérnèe

L.es culisinir exelent à faire ce mlets
exellent.-

Les pisols affilhient :'t un allînient., etc.

U~N TIC
.lai un (le il-es amis qui, depuis soli voy-

:ige aux Etaits-U.nis, a. pris l'habitude (le
donner (les poi-gnées (le main, tenant la,
vôtre dans la. sieinne1 commile dans un étaiu,
et la secouant avec force. Un jour, il ren-
contra, u11 ga.rÇon (le douze anis, fils de soli
voiisi n, et lui <linnL.t une poignée (le main:

-Moi% petit ai î~l 'sèeqevu
aîllez bicu.

]," nl'an. les larmecs aux yeux, lui ré-
pondit.:

-1 'llais très bien jusqu'au moment oùt
vous il'avez donné une poigné'e de main.

Chaque demande de unièo-échiantillm
deva étre accompagnée de 3 cents.
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RÉPERTOIRE D'YVETTE GUILBERT

LES P'TITES 6HITERIES
CHANSONNETTE

Créée par DULOC-HARVEY, au Parc Sohmer

PAROLES DE A. POUPAY MUSIQUE DE EMILE SPENCER

ALLEGRETTO.

A sa chè - re mé - na - gè - re, L'é-poux di - sait sans mys -

tè- re: A qui qu'c'est dis mon cha -chat, Cett' bell' pe - tit' frimouss -

e-,
là? C'est à. toi, Mon beau roi! Ma bo - bi - ne t'ap - par -

tient, Em-brass' - la, em-brass' -la, bien, C'est à toi, mon gros chien chien.

2ME COUPLET

-O Chochotte,
Ma poulotte,

Comm' t'as de beaux ch'veux carotte!
A qui qu'c'est, dis, mon chachat,
Ces bell's petit's nanatt's-là?

-C'est à toi,
Mon beau roi!

Mon faux chignon t'appartient,
Embrass'-le, embrass'-le bien,
C'est à toi, mon gros chien chien!

3ME COUPLET

-O Dédèle!
Ma canelle

Comm' t'as de joli's prunelles,
A qui qu'c'est, lis, mon chachat,
Ces deux beaux p'tits nenoeils-là?

-C'est . toi,
Mon be'au roi!

Mes quinquets ça t'appartient,
Eibrass'-les, embrass'-les bien,
C'est à toi mon gros chien chien!
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4ýME COUPLET

-0 Zézeille!
Mon oseille!1

Comm' t'as de joli's réreilles!
A qui qu'c'est, dis mon chachat,
Ces beaux p'tits coqtiillag's-14?

-C'est .à toi,
Mon beau roi!

Mes oreill's, ça t'appartient,
Embrass-les, embrass'-les bien,
C'est il toi, mon gros chien chien.

5mE COUPLET

-0 Lolotte!
Ma poulotte!

Comm' t'as de joli's quenottes!
A qui z1u'c'est, dis, mon chachat,
Cett' bell' petit' gueugueul'-là?

-C'est ù toi,
Mon beau roi!

Mon ratelier t'appartient,
Emnbrass'.le, embrass'-le bien,
C'est à toi mon gros chien chien.

61NIE COUPLET

-0 Nenlette,
Ma poulette!

Comm' t'as de 'joli's fossettes
A qui qu'c'est, dlis, mon ebachat,
Ces deux beaux p'tits trous trous là?

-C'est à toi,
Mon beau roi!

Mes fossett's, ça t'appartient,
Embrass'-les, emnbrass'-les bien,
C'est à toi, mon gros chieni chien.

7.%!r coui,>LET

-0 Fifille!1
Ma bonai' bille!

Comm'-1 t'as de joisquiquilles!
A qui qu'c'est, <lis, mon chachat,
Ces jolis p'tits p6tonis l-à?

-C'est à toi,
Mon beau roi!

Mes orteils, ça t'appartient,
Emnbrass'-les, cmbrass'-les bien.
C'est à1 toi mon gros chien chien.

SMiE COUiLT.i,

-O Nénesse 1
Mafi princesse!

J'crois qu't'as un sign', su r la... jouie,
A qui qu'c'est, dis, mon chachat,
Cett' joli' p'tt moumiouch'-lâ ?

-C'est à toi,
Mon b eau roi!

Mon grain d'beauté t'appartient,
Embrass'-lc, enibrass'-le bien,
C'est à toi, mon gros chien chien.
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'N VOL EN CHMNDE FER

-Vil peu 'lè e Vous plait?: -~Mcrc hi au revo ir!

UN COUP DE FUSIL

noee.Ait-dcessus dui cou vert d r4ýs
et. dul potage <tej; servi dans les :sets
lai I;liv hrile dans une suspension deL
dix-huit francs. Véro nique, très:igtçe.
v.a, vient,.e 4VC. e rasie. s relèýve. va
dIv la porte à la fenéitre et. dle hai feîîýtre-.*u
la pendule.

$ýomiîdn hla 'ur. 'r~ Stanis:u.

Te voilà., enfin!(JoîIqith prasiride.)
Sept hersvisigt! 'u Wes p~as hlîntei,

itni lvs de ý rtrer dinler ail (deles heul-
ries Y Tui tceore attardé à ta% sateti, de,

brsere i ouer ta (Ivu~d izanilie.uve-
tessaets Uaus ts de ulînnsrépit.

giaiiqui se gobergenCIt, t tonil eonîlte et
.- e fichent de titi Je dos tuirné.

Tas.o a4l:h taims.i. jr tvi l'rie... neii'
dis pas rela. !éoiîi

(ls as toisihici' sie un sitge.)

Al ça tuaiiis... (S:1rol il ili.) T'u

dT~SM.<'une .x ihlc.

Do\1élV'uîîq- , V11ra %Vei. hprelr-

Muci. (Se~rrant lci. *iiain tic %wu Iceiî.. art"

31)ft pauvtre chr!.. Ah *jai bien Cru q1ic-
je nie te reverrais janmak, val-

vI<N'II:aulx Cent Colips.
Tu~ nme fais niiiidnii<td!Il t,'est.

:irrivé qulelquie cliowe? Tit as cuuru quel-

sI (Plu.., 1ieI v'iiY pen p)IC1erceptible.

.ai reç;u Lui etup de f7usil.

l'i coleu de!... Alî~~i iir Sî is
diS.nn.1i iiii. je ".': aorla vérité. Oh.

w suis fineu e s bl:h)essé(.chU

2\111... e erois pas. Zeiilciiieit., tii
$;s ve 'jucC 11Ve - et... la.surprise.. les nîerfs...
j'en si %Ils ûene'llre;t;ul 'l'iîio.ioi.-
dtianeni.si un verre d'e.uui, veux-tu ?

tWroisique 'Ivue.e Il lxit. $ur
Ir cri:zt;l ses <leims fon, it n rit

Et ,i cela 'e.si-il arrivé, nionchéri?

f-.'.~ i$,li zes nterroitipt (le boire.

Pl)i» le rîîv.
(Il .nchUve son verre).

v<iiiiiciit. dait% le tnIitwa1 !. T1iti as reçui
%n c.)uil de fusfl dtam, le tr unay ?

40 -
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CES AMOUYRS D'ENFANS

-Vny~ns. Mug~îeritIllest u C*C-I. que cit
-Vnigleal,3d*îîisl

croyahie! Croyable ou n'.u, il vu est ainsi, eej.eu
Ni-~i.~5.

Oui.

Mais C"est

J~.qui est !l'fâmlle:'

I~c cbnss uir arbeî ! (11'c e lcmec. prie,

chasser !! liuî ineiial'' cha:sseur,
Plie (lc cette in de 1.i.-cli pourri Q.ui

îîou îlpc>soneradu 'h;sseuir. griiid
Dieul! [il Z;re Icq iIIcnlml WL 4*LJ E.t. 101iS
(1'.bord, je te (l emn e d c uldrobiîCCeS
,,cils.1.1 errent-ils, leir les, rues avCe :lr. r-
nces -à. lonîgue. Iportèe, lrsqu'ou iiiuurrKi c-
rat muoi si je Ile lîsrui mlictre le

piddehlors avec un nuéchlaut Krilvcr tic
-1ix frwncs dnnis la poche de mua recdii-,Otc?

(Cest uie hnnilto. je te le (liq, C'est une vé-
rit.alh' lio)111e! Tiens, doîînc*îîoi un troi-

4sine vî'rro d'eaiu; car le sang nie monte
-1la téte. J ii~spr~trl)ruecn

~i:iNi13E ~ir~squ'il a bui.
\ ýlyllns v lu~i. *11 Veil supplie, tu

C'>liv-flioi la cliî'SC cil détail.

.El bien, v.uil. 3. utadé, cil efet.,
Spcrdre un ertainî lumxlbrcdi' cmiusoîuuua-

tiigus et .1vidt, d'éviter tes éternels repro-
çllesJ avais pris place s;ur la plate-forme
du taînwnlwy A;sil.ot-~îî..N. la
hauteur de $iî-ciindsIrs e

tf~ P'-5L p léssp&é enitrèrcîî mon
uttiîi'ii.înusnonlb~i1LCelledu conduc-

teu r, lequelds~uli cuss tuynxu et.
îwr~rn:uws aec'un gXrçoîti ptissier que
sr'ml:it. u croqueuihouclie. ýJecre-
tî>unî~î a~uî~,t t v~ u 'rs Ibougre cs-

$0O1I11lt qui, les iiiins teiiis cil avalt,
gilol..rut.çlCXTièrct la voit-lre -tvcc l'eîlpoir

'rAN
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QUI SE RESSEMBLE ...

-Alors, vous fumez les cigareS (le luiî?
-Faites donc la sucvrêe. vous qui vons -afu:' faxflrosd

M~adainîe.

et une veste il bouitons (le n(étal ; .tcrossîe
du fusil iL deuN coups qu'il portait eni 1b:un-
doulière battait la mesure sur -ies fes-ses
culotté'es <'un velouri ramies. E tje sonl-
geais :" y a-t-il de.S gens qui 'iolt.bêtes!
Voilà pourtintuni gros fuutriteau qui j11 relli
attniper des chevaux 't la course! Ahl l'il"-
be-Cilit, luaneetun bienu cuirieuix pec-

Mu zwrais pcut.-êtrc miieux fiit.dc prve-
nir le conducteur; é''uai.ité lîlît cluari-

table.e

Tiens, es9t-ce que Ça Ille rrg.1rd1it. mloi!
-AL ce moment, d'ailleurs, etj'en denicu-

rai Cbai. l'huomme pa-.rvinit d'lun >1uprêmel
eWlort, à . sauter sutr le nuarclîeuied. La force
icqie le prumt at cvtuuil mu<tr
ainsi qu'une l heil'u icrdu imiii-

watwudis que mloi-mêm, îrIl iîîtam
flietit,je nie rèjrtai cil zirrière, lion ezaîs

avyoir cil le nez, leurte dul bout briinqxe-
ball e son m!

Quoi, et après ?
VieOtQUE, ahuilrie.

Cest. tout ?

YnturllemnL [c4.JAlors non 1? tu
lie. compIIrend(s pas qii'elle elûtll pu tÏ.chial-
gC-e,.cctte.tu-tue ? que, chaurgé-e, elle eût pu

îmtx? (ie, partant, elle eût, pui ie rava-
grlaface, mie priver dc 'uistge si pré-

cieux de mes3 Ne.ux' .... Iroliquîc.)J Ah t
qule voilà donièlc in les femmnes! Sans dou-
te il eût faîllu, sale bête, pour que tii dai-

Vîase énîotuvoir, que l'on nie rapportât
ilrme, estropié~ à tout jamai;is sur iun
braltîcardl municipal!

V-EiuOxiqvE, hors le soi.
~oîauidepuis que le inle est

mu,îîdi(e, nu n'eut, exemple d'une stupidité
plus gm, ndfe, d'unîe plus Ecoeurante poltron-
nierie! Aitîsi. voilàL un idiot qui rentre



LE MIRLITON 45

U'NE IN-\VE-,NTION UTILE

I. Ce mionsieuir s'est procuiré le nouveau chapeau il l'épreuve des boules de neige.
2. Voici la Inanière d e s'en servir.
3. C'est très utile en cette saison.

chez luii dans l'étazt que vouts savez, avale
deuix gallons d'eaui, nie touirne les sangi(s,
maffaole, et tout Ça patrce qu'unit cha:sseurl
lui a, du1 c.1non1 dje son fulsil, eleuctré le niez
wupssl !

Dui canion... Au faiit., inais c's ri![Il
-te troublé, puflit, roule dc.ý yeCux hi lwyrx.Ie
n'est î1:ls un couip (le fuisil quie j'aii reçui...
[VI t.re édct.J C'esti un colî ecnn !A

nm.>ii Dieui 1 ilon ])icut ! Eh Ilben, je 1l'ai
échaippé b)elle ! 3.'i reçu uni coup de ca-
non <tans le tramwaiv.y de la l>re 1p
Ali ! Ahi ! %Il ! De l'eaui !. le 3 ni'éa
nlouis '.]) e Pl'eu, donc, de l'eaui.

[Au one dut péril couiru. Staniislas
toml>een-cl défaillance.]

Georges COVuîTFm.u\1s.

**Aut tribuna.-l
-Ainisi, vouis n'avez pas huiîtn, et

vous~1 avouez. ire l'auteur (le ce vol?
-Oui, iionieuctr le président,
-Savez-vous que VOUS VvII11nCe7C u1n

peu tôt...
-11zipa est malaîde, mionsieuir le prési-

dont... alors, je le remiplace ..

*** Au rest.aurat:t
'Un client s':%dressant aut znrçonl

-Q'utl est le plat. du jourý?
-]1 y a du maiicaronii.

- tccqu'il file bien?
-Oh! Ilmonsieur! 01o dira it un caissier 1

***ý Aul cercle.
Un iionisieuir, correctenttdé-coré, vient

<le tailler deuix banques.
Aut nionient où il va conlînienicer la troi-

siZiine, ons'peç iq'il a dans sa nian-
clc uni .iu tut préparé.

Ce n'est qui'tiî cri :". la porte!I
1cni<insietur se rebille fortemient.

-.;. ta lbonne heuire I fait te pré-sident
reen qu'il votre :liiiosité contre la Porte,
noil15 :irionIs dûf voir tout (lc suiite que
vouis étiez Grec.

**Entendut il i. corcectionnilelle:
-Alors, dlit faitilreiiiett le peésident

aut préveinue vouis vous vantez dle "lfaire la
iiolitre"- avec une1 reiznarqxuabllc dextérité ?

-Auss.i hi que pr>ueici
1'Iiis ilâjouita colt 'toise'lXiiL

'-Soit dît s.:1115 vouis olFenlser.

** Boireau reçoit la visite du père L-
rare luse

-. Ie vies vous drniwidcrsi vouispensez,
touijours àX ema petite note?

-l'af:m to a:nt.père l4At,-re lseIa-
fntn< iiî..maý1t raplez7Vusi le muot ci.-

laîre: " Y neo.:"jlri'enf pîarlerja-
mua.-is! I

Et il le pousse doucemient crs; la, pt(e.

cst trè*,s mlalade.
-continent vat-t-elle ? initerroge quel-

- l..,réplique S..;elle crache leson
aeputis deux jouirs.
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D 1 -NFNTT E

Ah ! voici Joseph.. Où est-il ?

NOS CON-\COUliRS*

1cr CNCOUfS.-l1~pc'îdre o TIMSI 1.1-
GX-,ûla questioni suivante:

Qitc.fer-iz-tvois ei roils yqquiz cent 'nnlh-

Le énes seront rçe uq'î e
mai >S97. L~e prix, c.onsistatvil eh 110a-
née d'bneet eatiiý 'ai sort. , ire
les solutions rconnues les plus orig¾mffles.

BÉCHÊA.'IOdAT1 N

Quenomf11. IOlCI-, Ll'llit.i<( qui 111r
soit bcati.-fr;irc?

Les réponses seronit reçues jusqu'au .3
avril. «Un prix (le six mnois daOilfln
%cra ir. a or nr les solutions justes.

époux (chasec les po0ux).

VL'abonnement (le six mlois a îé an>ar .Ch .W'ilson, avocat., 1MontridI.

Nous acceptons ics tiinbresdu Canadaet
(les Elts-'Unis.

PETITES AN'NONCEÀS

moîi1-i(Iiîts, dixs cent.. chaque -mot sup-
plêîentairc, im vent. IVOILS nj>oi les tim-

bres.puslcs dcsý Etds-is et (lit (hn«c«. Bien.
îidn1ntllcr l'cndrod oit Von, désire ,-cevro la

répon se.

UN ]EOJELBqui a1 beau1coup de
goût. pýour la xîmdoiliiie désire finire la

connai1sa1ce d'nîjeunle violonliste, :1.111
dC jouer dles duos, a.vec lui. Sarse
1E11ilîennle U.. pseestmnte, Monltrénl.

,JBNE TOME 3LOJ)~distiniglé, sa-
cb:uît plusieuris langues, dé-sire c.onumaî-
tre dniel'out jetnnc Veuve i. qui il

enseignrait. inguieen retour (le le-

mai du1 «,lirlitonî ". etionner l'âge,
et l'embil on poinlt.

UN MlONSlEUJE entre deux figes, qui a1
besolin dle se ma1.rier écouterait les pro-
positions d'uîîejee fil1le ûgée de. JO 6 1 .

;us 'st. pas richie, n:u est t.rt) ai-
niant. Ecrirc il 'T. V. L., bureau du
"Mirliton ".Pressé.

li ETJT l>EmINTlzE, trsaimable,
sertait heureux dle faire la connaissance

cetgleet ambe pour étudier sont
cir.ctçè-re cin vitc dul mariage. S'adresser
à P.icerre T., bureau dul «IMirliton ', Mont-
re-al.
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J. G. YON
XX(MPRATEVB DE MUSIQUE
VOCALE ET INSTR.UMENTLAIL

Marcacnd d'Inqtrumtxta de Musique:
Violons, Guitares, Mlandolines, Banjos, Autoharpes,

stet accessoires. Mlusique posur Piano, Orge V o-hMandoline, Guitare, Blanjo, etc. Aussigun Vmosor-
tîment de Musi, uo Religieuse, do Musique de Fanfare
et d'Orchestre. -le Romances et Chansonnettes.

Le plus frraid choix de musique en Canada.
Une visite est respectueusement sollicitée.

1T32 STE -CATHERINE, MONTREAL
Fournisseur de la plupart dei Collges et

Couvents du Canada.
i. vis MARC".%NDS NO 59.

'Wý Catalogue envoyé franco sur demande.

IMP RI ÇDOEIRiE 4N
. .Du.

+ Jusique
IMPRESSIONS DE MUSIQUE
EtN GRAVURE ETr TYPOGRAPHIE

Exécutées à court délai et à bau prix.

3.E. -B ELA 1R
58 St Gabriel

Edmond Hiardy
Editeur et Importateur de

MUSIQUE ETr D'INSTRUMENTS

.Four.isaèwr CI" Pena"ongwgS et Xa44gs
d).Educationdthogn

Agent pour la célèbre maison d'instrumentsd(e fanfauà
et d'harmonie do C. MAHILLON, de l3ruxelles

V1010a28, Iandol1rssa, GUltaPOS, et*-
Cordes pour tous les Instruments.

J Réparations d'instruments de tous genres.

210 RUE ST-LAURENT, MONTREAL
46-26

CHANSON NIERS

Ces chansonniers sont notés et condiffmuent les paroles et musique des chans8ons
les plus populaires franeaises et canadiennes.

RPIir.RTroiRr, LS. VÉRANDE,
chansonnier comique noté contenant
toutes les chansons comiques les plus
en vogue.... .. .. .. .. .. ..

LE PLAISIR AU SALON, jolies xn&
lodies, romances, etc. avec inusiqne.

SUCCÈS DU SALON, romances niou-
velles à grand succès, avec musique.

LA GAUDRIOLE, nouvelle édition,
recueil de chansons conmiques et dle
chansonnettes, suivies de minoiolo-
gues en vers et en prose. Un beau
volume...........

ALBUM DU CHANTEUR, les plus
jolies romances modernes, avec 1111-
sique .. .. ...... .. .. .. .

20 CHANSONS POPULAIRES=D
CANADA, par Octave Fortier, $r.oo
réduit à.... .. .. .. .. .. .

25 LA MUSE POPULAIRE, recueil de
Sromances, chansonnettes et chan-35 sons comiques avec musique. i fort

35 volume .. .. ......... .

L'AMI DU CHANTEUR, recueil de
romances et chansonnettes,dernitéres
nouveautés, avec musique .. ....

40 CHANSONS POPULAIRres DU CA-
NADA, par F. Gagnon, chansonnier
noté, un fort volume, beau papier,

35 fràinco.... .. .. .. .. .. ..

.Avec notre BON DE .P1IMES, 5 cts en moins.

ADRESSEZ LEC MIR1LITON, BOITE 2169,

MONTREAL, CANADA.
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